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Marie Thérèse Lascabannes et sa soeur jumelle, Anne Marie, ont vu le jour le 5 février 1924 au 

Nomdieu, commune de Francescas, en Lot-et-Garonne. 

A 6 ans, les deux soeurs entrent au pensionnat à La Romieu puis à Notre-Dame de Piétat à 

Condom ; elles passent le certificat d’études en 1938 et sont inscrites ensuite au cours ménager.  A  

16 ans, c’est le retour à la maison familiale.  Les deux soeurs participent au travail de la ferme  et 

s’inscrivent à la Jeunesse Agricole Chrétienne. Marie Thérèse s’occupe aussi des jeunes de la 

paroisse de Francescas. Sa sœur se marie en mars 1943 mais Marie Thérèse a entendu l’appel à la 

vie religieuse et frappe à la porte des Filles de Marie qu’elle a connues à Condom.  

 

Marie Thérèse restera très proche de sa soeur jumelle, de ses deux nièces et de toute sa famille.  Elle 

restera aussi très attachée à sa terre natale : sa joie sera de séjourner à la ferme du Brouquissat 

chaque été pour son temps de vacances. Elle y refaisait ses forces dans une famille généreuse qui ne 

manquait pas de faire bénéfice la communauté d’Agen des fruits qu’elle produisait : melons, 

kiwis…  

 

Elle entre au postulat à Sucy en septembre 1945. En octobre, sa sœur jumelle et son mari lui rendent 

visite. Sa sœur, qui lui ressemblait beaucoup, raconte : «  Nous avons semé la confusion dans le 

couvent. On se demandait pourquoi sœur Marie Thérèse se promenait au bras d’un jeune homme ». 

Au jour de son entrée au noviciat, en avril 1946, Marie Thérèse reçoit le nom un peu long et 

compliqué de Sr Marie Anne des Anges, qui se transformera plus tard en Sr Anne Thérèse.  

 

Après sa Profession temporaire, en 1948, Sœur  Anne Thérèse est envoyée à Agen : elle va pendant 

trois années faire la classe dans la petit école du Sacré Cœur, situé à côté de l’église du même nom 

et qui a été confiée aux Filles de Marie. Elle y retrouve sr M Blanche Dulon et, avec une institutrice  

laïque, elles prennent en charge les trois classes.  Sr Anne Thérèse est chargée de la classe enfantine 

Il faut chaque matin traverser la ville à bicyclette, par tous les temps, allumer le feu, faire réchauffer 

le repas qu’elles ont apporté ou que leur apporte une soeur du Couvent. L’expérience prend  fin en 

1951. Elle fait sa Profession perpétuelle en 1952. Elle va rester dans cette communauté d’Agen 

pendant 20 ans et jusqu’en 1968 elle aura en charge le jardin d’enfants.  

 

En 1968, elle est envoyée à Astaffort où se trouvent le lycée agricole Sainte Geneviève et une petite 
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école primaire : on lui confie des surveillances, elle s’investit dans le catéchisme à la paroisse, elle 

aide aussi à la cuisine et à la dépense. Elle va y rester 12 ans.  

 

Puis se succéderont les communautés de Villecresnes (1976-1980), de Vico (1980-1982),  d'Ajaccio 

(1982-1998), Agen (1998-2007). Partout, elle va donner toute son énergie au service de la catéchèse 

du primaire. Sa joie est d’être avec les enfants et pour leur faire connaître le Seigneur, elle fait 

preuve d’initiative et d’une persévérance obstinée.  

 

Revenue à Agen en 1998, elle participe au service évangélique des  malades, visite des personnes 

isolées, porte la communion.  Depuis des années déjà, elle a rencontré le Renouveau charismatique 

et elle prend part fidèlement au groupe de prière  ainsi qu’aux rencontres diocésaines. Elle se rend 

utile à la communauté, accomplissant divers services (cuisine, courses).   Dans toutes les missions 

qu’elle  remplit aussi bien auprès des enfants que des personnes âgées qu’elle va visiter, sr Anne 

Thérèse se donne  à fond et rien ne l’arrête lorsqu’il s’agit d’aller porter la communion à une 

personne isolée ou de rassembler les enfants pour la prière.  

 

En 2010, sa santé et surtout sa mémoire fléchissant, elle rejoint la Résidence de la Roseraie à Auch. 

Elle participe à la vie de communauté, particulièrement à la vie de prière et  se joint là aussi à un 

groupe de prière charismatique. Elle prie le chapelet, plusieurs fois par jour, avec Sr M. Pax Ruiz, 

plus âgée qu'elle, à qui elle  fait également la lecture de différents documents émanant de la 

Congrégation ou de l'Eglise. 

 

Elle  quitte Auch à l’automne 2014 pour rejoindre les Cèdres. Sa santé décline, le silence s’installe, 

la mémoire s’effiloche. Lorsqu’elle participe à la messe à la chapelle des Cèdres, bien que très 

fatiguée elle se lève au moment de la consécration, manifestant qu’elle est plus présente qu’il n’y 

paraît. La communauté  des Cèdres conserve le souvenir du 1
er

 janvier 2015 : les deux 

communautés se retrouvent à Béthanie  et sr Anne Thérèse se montre attentive à tout ce qui se passe 

et y participe, alors qu'habituellement, elle semble  vivre ailleurs !  

 

Après plusieurs courtes hospitalisations, son état est allé en se dégradant et elle nous a quittées le 17 

juin, alors qu'on essayait de l'alimenter légèrement... 

 

Merci, Chère Sr Anne-Thérèse, pour votre témoignage de foi, votre enthousiasme qui a pu faire 

sourire ou agacer certaines ;  votre désir d’annoncer le Seigneur aux petits comme plus anciens était 

le moteur de votre vie.   

Au jour de vos obsèques célébrées dans la chapelle des Cèdres nous avons chanté à votre 

intention ou plutôt avec vous : 

 

« Ta main me conduit, ta droite me saisit, tu as posé ta main sur moi ! » 

 

Maintenant que vous avez abordé l’autre rive, ne nous oubliez pas, priez pour nous : demandez au 

Seigneur les ouvrières qui manquant pour la moisson, aidez-nous à  avancer dans la confiance, quoi 

qu’il arrive.   

 

 

 Sœur Marie Annick Robez Masson 


